
 

 

Trois mois déjà … !  
Il nous manque !  
Le vide est grand …- Très grand ... !  
 
A DIEU MON FRERE                    
  
  

Eh oui ! Il nous a quitté sur la pointe de pieds ! Il s'en est allé sans fanfare ni trompette ! 
Telle une ombre furtive il a tiré sa révérence !        
  
Rwasamanzi Nganguzi Gaston est de ceux-là qui laissent, auprès de leurs, un souvenir 
ineffaçable !          
  
Simple il l’était, mais classe l'était-il davantage ! Il suffisait de jeter un coup d'œil sur son 
habillement quotidien pour s'en convaincre ! Derrière cette simplicité se cachait une 
douceur caractérisée par une voix mielleuse et calme, elle-même traduisant un esprit 
apaisé. Malgré les vicissitudes de la vie… Et Dieu seul sait combien d'épreuves n'a-t-il 
pas endurées !                                      
  
La simplicité, la paix intérieure faisaient de lui un homme affable et prévenant.  
  
Très poli, il fut le produit d'une éducation de base très stricte et sévère ! L'instruction 
scolaire, la formation universitaire et l'expérience professionnelle sont venues compléter 
les connaissances lui léguées par sa famille biologique, faisant de lui un être humain 
"achevé” !                                    
  
L'homme était, passez-moi le terme, un maniaque de l'ordre et de la propreté ! Son 
écriture (calligraphie), sa ta table de travail (bureau), sa garde-robe sont autant 
d'éléments qui démontraient le prix qu'il l'y attachait !            
  
Il ne savait pas mentir ! Pour peu que vous le harceliez il craquait et vous disait toute la 
vérité, rien que la vérité !          
  
Autant était-il abordable, dis-je, autant pouvait-il être serviable dans les limites de ses 
moyens ! Je me souviens qu’en quittant les transports, le ministre lui demanda de lui 
proposer un directeur de cabinet ! Sans hésitation il lui soumit le nom d'un collègue de 
promotion d'autre province qui finira à devenir ministre, à son tour ! Et pourtant il ne 
manquait pas de candidats valables ni dans son territoire d'origine ni dans sa 
communauté !                            
  



Durant tout son parcours, ici-bas, Gaston a eu à affronter moults défis ! Celui qui l'a 
beaucoup marqué et ce de manière indélébile, c’était la loi sur la nationalité de 1978 et 
de ses corollaires ! 
  
Lui et sa communauté connurent des injustices, toutes sortes d'humiliation, d'exactions, 
de vexations ! 
  
Depuis, bien que révisée, les séquelles de cette loi persistent à nos jours ! Nombreux en 
ont fait leur cheval de bataille ! A l'annonce de joutes électorales ou la moindre 
compétition pour un poste quelconque nous voilà replonger dans la violence- souvent 
verbale- qui stigmatise, notre communauté ! 
  
Pareille situation le mettait hors lui et le "prenait" aux "tripes" jusques à faire des 
insomnies !        
  
C'est un homme meurtri et révolté, à juste titre d'ailleurs que nous découvrons sur 
diverses plates-formes "en tenue de gladiateur" entrain de défendre sa communauté avec 
des arguments percutants qu'ils soient historiques, juridiques, sociologiques, 
anthropologiques et j'en passe ! 
  
Aussi, sa plume acérée exprime une rage intérieure mais contrôlée et qui produit des 
textes de haute facture !      
                  
Les écrits, les vidéos et les audios, ont fait de Gaston un homme aux multiples contours 
à la fois singulier et pluriel, uni et pluridimensionnel ! Ils lui confèrent la qualité et la dignité 
d'être appelé : PATRIMOINE de la COMMUNAUTE !                          
  
A Dieu mon frère…et Déjà tu me manques !    
 
Tharcisse Habarugira. 
 

 

 

 

 

 


